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R ~ S U M E  - Soixante-quatre vaches de race MontbCliarde (n=32) et Holstein (n=32) ont r e p  en fin de gestation et en debut 
de lactation une alimentation sous forme de ration complbte & base de foin de prairie et de regain, et d'orge. Les interac- 
tions entre deux niveaux d'apports CnergCtiques (0,81 et 0'91 UFLkg MS) et deux niveaux d'apports azotds (95 et 110 g 
PDIkg MS) ont CtC recherchCes'dans un schtma expkimental en continu. La sous-alimentation Cnergttique a conduit ii une 
diminution de la production laitibre plus marqute chez les femelles Montbtliarde, et h une agravation du bilan CnergCtique 
et de la perte de poids plus importante chez les femelles Holstein. Les rtgimes faibles en Cnergie ont provoquC, chez les 
femelles Holstein, un retard de l'apparition de la premibre ovulation (22,2 vs 13,9 j) et des premibres chaleurs (44'2 vs 29,9 j) 
aprhs le velage. Aucun effet du niveau d'apport azot6 n'a 6tC observe. Les taux de gestation mesurCs 21 ou 49 jours aprbs 
une insbmination sur estrus induit n'ont pas CtC influencks par le rCgime. 

Consequences of energy undernutrition of dairy cows on post-partum 
resumption of sexual activity and pregnancy rate 

M. MARIE, P.R. PARRASSIN, J.M. TROMMENSCHLAGER, C. BAURD,  P. HUMBLOT. 
ENSAIA-INRA, Sciences A n i d e s ,  B. P. 172,54505 VandcPuvre-12s-Nancy 

SUMMARY - Sixty-four MontbCliarde (n=32) and Holstein (n=32) dairy cows were fed at the end of pregnancy and 
during the beginning of lactation a total mixed ration based on grass hay, second crop grass hay, and barley. Interactions 
between two levels of energy (0,81 and 0,91 UFLIkg DM) and two levels of nitrogen (95 and 110 g PDIIkg DM) were tes- 
ted. Energy deprivation induced a more important loss of milk production in MontbCliarde cows, and increased negative 
energetic balance and weight loss in Holstein breed. Low energetic diets delayed post-calving first ovulation (22,2 vs 13,9 
d ) and first oestrus (44,2 vs 29'9 d) in Holstein breed. No effect of nitrogen intakes have been observed in our conditions. 
Pregnancy rates, assessed 21 or 49 days after an insemination at induced oestrus, were not influenced by diet. 
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I INTRODUCTION explorke ici en &but de lactation dans un schkma expi5ri- 
mental en continu. 

L'extensification de 1'6levage laitier peut pennettre, par une 
valorisation de la surface par le pilturage, de gCrer les limita- 

I tions de production tout en arnCliorant les rksultats 6cono- 
miques (Pfirnlin, 1992). Les rations Ii base de foin de prairie, 
lorsqu'elles sont correctement supp16mendes, permettent de 
maintenir des niveaux de production de lait comparables Ii 

I ceux r6alisbs avec des rations Ii base #ensilage de mafs, tout 
en obtenant une meilleure qualid fromagere des laits (Par- 
rassin, 1994). 11 reste h vtrifier dans des conditions c o n t .  
lkes les rdpercussions que pourraient avoir sur la fonction 
sexuelle et la conduite de la reproduction la sous-alimenta- 
tion et les modifications de 1'Cquilibre protko4nergCtique qui 
pourraient rksulter de taux d'incorporation de concentrks plus 
faibles. A cette fin, l'interaction entre niveaux knergktiques 
et azot6s de rations completes Ii base de foin et de regain a 6tC 

Soixantequatre vaches laitieres (24 prirnipares, 40 multi- 
pares) de race MontMliarde (n=32, MO) et Holstein (n=32, 
HN) ayant vC16 entre le 23 septembre et le 14 janvier, 
conduites en stabulation libre, ont r e p  une des quatre rations 
(tableau 1) distribuhs Ii volont6 en un repas par jour. Les mi- 
maux ont ktk soumis Ii ce regime d&s trois sernaines avant la 
date prCsumke du vdlage. Les quantitks ingkrks ont CtC 
mesurkes individuellement 5 jours condcutifs par semaine. 
La production laitiere individuelle a 6tk enregistrk Ii chaque 
traite, et la composition du lait analy.de sur des Cchantillons 
prklevts au cows de 4 traites conskcutives. Le poids vif et la 
note d'ktat corporel ont kt6 relevCs deux fois par mois. 

TABLEAU 1 
Composition et valeur nutritive des rations 
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lot 

niveau energetique 

niveau azote 

composition (% MS) 

foin de prairies permanentes 

regain 

drCches de brasseries ensilees 

orge aplatie 

tourteaux soja-colza tames 

uree 

CaCO3 

valeur nutritive 

UFL ( k g  MS) 

cellulose brute (% MS) 

PDIE (glkg M S )  

pDm (8/kg MS) 

MAT (% MS) 

1 

bas 

bas 

35,O 

22,5 

8,o 

30,O 

3 ,o 

0 3  

0,7 

0,805 

23,2 

93,9 

97,4 

13,5 

2 

bas 

haut 

35,O 

22,5 

8,o 

23,3 

10,O 

0,5 

0,7 

0,810 

23,4 

109,4 

113,4 

15,7 

3 

haut 

bas 

22,5 

14,5 

8,o 

53,O 

0,o 

1,O 

1,O 

0,915 

16,2 

95,6 

93,O 

12,7 

4 

haut 

haut 

22-5 

14,5 

8,o 

45,9 

7,5 

0,6 

1,O 

0,9 19 

16,4 

109,5 

108,O 

14,7 

A 



Les manifestations des chaleurs ont CtC recherchkes B l'aide 
d'un dCtecteur de chevauchement (Kamar, ND) et par I'ob- 
sewation quotidienne des signes comportementaux. La cycli- 
cid a kt6 mise en Cvidence par dosage de la progestkrone 
dans des Cchantillons de lait bi-hebdomadaires (Humblot et 
al, 1990). Les femelles ont CtC synchronistes B partir du 
45' jour aprbs le vblage par un traitement d'une dur& de 
9 jours B base de progestagbne (Crestar, ND), associC B une 
administration de prostaglandines (Prosolvin, ND, 15 mg, 
J 7) et de PMSG (Chronogest, ND, 300 UI MO, 400 UI HN, 
J 9), et insCmin&s 48 heures aprbs le retrait de l'implant. Le 
contrale de la gestation a CtC rCalisC par dosage de progestk- 
rone et de PSPB (Humblot et al, 1988) dans des plasmas prC- 
levts respectivement 21 et 49 jours aprbs l'indmination. 

2.1. INFLUENCE DU R ~ G I M E  SUR LES PRODUCTIONS ET L'$QUI- 

LIBRE NUTRITIONNEL DES ANIMAUX 

Dans les deux races, les animaux recevant des regimes moins 
denses en Cnergie ou en azote n'ont pas compenst par une 
augmentation de l'ingestion ; au contraire, l'ingestion a Cd 
sup6rieure pour les rkgimes hauts en Cnergie (18,8 vs 17,2 kg 
MSlj, Ccart standard de la moyenne esm=O J, Pc0,05), 
comme cela avait t t C  observ6 pour des rations cornplbtes B 
base d'ensilage de mdis, d'ensilage d'herbe et de foin de 
luzerne (Parrassin et al, 1994). De ce fait, les apports CnergC- 
tiques ont CtC effectivement sufirieurs dans les lots 3 et 4 
(14,88 contre 13,26 UFLIj, esm=O,40, Pc0.05) et les apports 
azods sup6rieurs dans les lots 2 et 4 (1985 vs 1735 g PDINlj, 
esm=49,5, P<0,05). 
L'adaptation B la sous-alimentation s'est traduite par une 
diminution de 3 litres de la production laitibre moyenne des 
8 premibres semaines dans les lots 1 et 2 (24.7 vs 27,7 kg, 
esm=0,85, Pc0.05). Cette baisse, nette chez les MO primi- 
pares et multipares, est rest& limit& chez les HN multipares 
(figure 1). Les femelles HN ont montrk une perte de poi& 
maximale aprbs le vblage suppldmentaire de 12 kg dans les 
rCgimes basse tnergie (55,2 vs 47,3 kg, esm=5,5), alors que 
les femelles MO n'ont pas prCsent6 de perte de poids plus 
Clevt5e dans les mbmes conditions. La note d'6tat minimale a 
CtC plus faible chez les HN (2,23 vs 2,57, esm=0,09, P<0,05), 
avec une tendance B des valeurs inferieures pour les rtgimes 
1 et 2. Ces rkponses sont plus particulibrement marquks 
chez les femelles HN pluripares A partir de la 4e semaine 
post-partum. Le bilan CnergCtique a CtC globalement deux 
fois moins dkfavorable chez les MO (-2,01 vs -3,96 UFLIj, 
esm=0,36, P<0,05) ; alors qu'il Ctait sensiblement identique 
pour les deux dgimes chez les MO, il a chutC de -3,4 B - 
4,4 UFL/j chez les HN des lots 1 et 2. Le bilan azotC, qui 
n'est pas influencd par les apports CnergCtiques, s'est rCvtlt 
Quilibrt chez les HN, et positif chez les MO. I1 a kt6 globa- 
lement augment6 de 234 g/j dans les regimes forts en azote. 
Le taux de couverture des besoins en Cnergie s'est rCvClC Ctre 
en moyenne de 80,7% et 84.1% respectivement pour les 
dgimes faible et fort (mais de 743 et 81.2% chez les 
femelles HN contre 87,7 et 87,4 % chez les femelles MO). 
Pour ce qui est de l'azote, les apports ont couvert 102,7% et 
115,3% des besoins. 
Les rkactions A un regime moins dense sont donc diffbrentes 
selon les races : les femelles HN pluripares maintiennent 
mieux la production laitibre mais perdent plus de poids, 

d'Ctat corporel, et prksentent, au cours des 8 premibres 
semaines suivant le vClage, un bilan CnergCtique moyen plus 
dbfavorable. Coulon et D'Hour, 1994, ont identifiC des rCac- 
tions aux apports CnergCtiques chez des femelles de race Hol- 
stein et Tarentaise assez semblables B celles-ci, si ce n'est 
qu'elles concemaient surtout les primipares. De telles diffC- 
fences concemant les capacids de mobilisation des rCserves 
en dCbut de lactation ont Cd montrks entre des races laitibres 
et des races mixtes (Schams et al., 1991 ) et sont associ&s it 
des modalitks particulibres de dcrktion des hormones mCta- 
boliques. 

2.2. REPRISE DE L'ACTNIT$ SEXUELLE POST-PARTUM 

Les femelles HN des lots 1 et 2 ont present6 une premibre 
ovulation retard& de 8,3 j (22,2 vs 13,9 j, esm= 2,3, P<0,05) 
et ont manifesd leurs premibres chaleurs en moyenne 14,3 j 
plus tard (44,2 vs 29,9 j, esm= 3,4, P<0,05) que celles des 
lots 3 et 4. Au contraire, chez les femelles MO l'intervalle 
vClage-prernibre ovulation a kt6 plus long dans les lots hauts 
en Cnergie (25.6 vs 17,8 j, esm= 2,3, P<0,05), l'apparition 
des premibres chaleurs (B 32,2 j post-partum) n'btant pas 
affect& par le niveau CnergCtique de la ration. Les propor- 
tions de cycles courts (55 % des premibres ovulations sont 
suivies de corps jaunes de courte durk et liMrant peu de pro- 
gestkrone) et d'ovulations silencieuses (40 % des ovulations 
suivies d'un corps jaune pleinement fonctionnel ne sont pas 
accompagn6es d'cestrus) ne sont pas affectCes par le niveau 
CnergCtique de la ration. Aucune relation n'a Ctk mise en Cvi- 
dence entre les niveaux d'apports mods et l'activid sexuelle 
post-partum. Cependant, les animaux en bilan azott moyen 
nCgatif (de 0 B -360 g PDINlj) ont prCsentC des premibres 
chaleurs plus tardivement (42,7 vs 30,4 j, Pc0,05) que ceux 
dont le bilan azotC Ctait supCrieur B 250 g PDINIj. 

Le moment de la premihre ovulation a tendance B Ctre plus 
tardif (25,O j, esm=3,2, n=27) chez les animaux ayant perdu 
plus de 70 kg que chez ceux ayant perdu moins de 40 kg 
(17,3, esm= 1,9, n=10). D'autre part il a CtC observe une cor- 
rklation statistiquement significative entre les parambtres 
mesurant l'btat corporel des animaux et la date des premibres 
chaleurs (note d'Ctat moyenne : r= -0,293 ; note d'btat mini- 
male : r=-0,320 ; perte d'6tat moyen par rapport au vClage : 
r=0,273). Ainsi, il existe un tcart de 1 1,3 j (41,6 vs 30,3 j, 
P<0,05) entre l'apparition des premibres chaleurs selon que 
les femelles ont une note d'btat corporel moyenne infdrieure 
(n=22) ou supkrieure (n=42) B 2,5. 

Cinquante-sept des 64 femelles (89 %) ont prCsentC une ovu- 
lation immkdiatement B la suite du traitement de maitrise de 
la cyclicite. Le taux de gestation a &d de 42,2 % (27164) B 21 
jours, et de 359 % (23164) B 49 jours. Aucun de ces para- 
mbtres n'a 6d significativement influend par la race ou le 
rkgime alimentaire. Ceci, dtcrit aussi chez des vaches allai- 
tantes par Grimard et al, 1994, peut dtre lid au fait qu'au 
moment de la mise en place du traitement de synchronisation 
les fernelles n'Ctaient plus en Ctat de bilan Cnergbtique ntga- 
tif. Chez les femelles gestantes 49 jours aprbs l'instmination, 
le taux plasmatique de PSPB Ctait significativement plus 
tlev6 (3.36 vs 1,55 nglml, esm=O,58, P<0,05) chez les indi- 
vidus soumis aux regimes hauts en Cnergie. Ceci pourrait Stre 
le reflet d'une plus forte croissance fcetale (Patel et al., 1995). 
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CONCLUSION 
Avec des regimes conduisant il une sous-alimentation mode- 
r6e (-12 % pour l'energie), nous avons montrt5 l'existence 
d'effets des apports Cnergktiques sur l'activitk sexuelle post- 
partum, sans interaction avec les niveaux azot6s. Le compor- 
tement different des races dans leurs reponses est apparu net- 
tement : les femelles Holstein, qui maintiennent une 
production laitikre plus 6levCe en contrepartie d'une plus 
forte mobilisation des reserves et d'un deficit BnergBtique 
plus marque lorsqu'elles sont sournises A des rdgimes de plus 

faible concentration en bnergie, semblent de ce fait avoir une 
reprise de l'activite sexuelle post-partum plus sensible aux 
variations d'apport Bnergbtique. De meme, les variations 
d'apports Bnergktiques n'ont pas les memes repercussions sur 
le nombre d'embryons rkcoltks aprks superovulation dans ces 
deux races (Delacharlerie et al, 1994). Une analyse plus fine 
de ces diffbrences genetiques s'appuyant sur le suivi des indi- 
cateurs du mBtabolisme (Marie et al, 1994) devrait pennettre 
de guider le choix du matkriel gknetique le rnieux adapt6 il la 
dksintensification (Le Mezec et al, 1995). 

Figure 1 
Evolution de la production laithe, du poids vif et de la note d'6tat chez des femelles primipares 

(n=6 par lot) ou multipares (n=10) de race Holstein (0) et Montbdliarde (0) soumises A un rdgime haut 
(symboles pleins) ou bas (symboles vides) en Cnergie 
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